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Vous pouvez télécharger gratuitement ce 
numéro de «Passerelles de l’Yvette», ainsi 
que les précédents, à l’aide de ce QR Code 
ou sur www.secteurpastoraldelyvette.fr 

Il est de coutume de se souhaiter 
une bonne rentrée au cours du 
mois de septembre.

C’est aussi le moment de bonnes résolutions, car l’année 
étant le plus souvent organisée selon le calendrier scolaire 
davantage que sur le calendrier civil, on peut se deman-
der : comment rentrer ?

Rentrons sous le signe de la paix :

Notre nouveau pape Léon XIV parle d’une paix « désarmée 
et désarmante ». Il s’agit là d’une invitation adressée à l’hu-
manité pour qu’elle refuse la logique de la violence et de la 
guerre, pour embrasser une paix authentique fondée sur 
l’amour et la justice.

Rentrons sous le signe de la joie :

Chacun d’entre nous peut choisir de vivre une certaine 
forme de joie dans ses rapports humains, en société et 
dans les composantes de la vie, même si cette existence 
avec ses lourdeurs peut être un fardeau. C’est un peu la 
méthode Coué qui a son intérêt : je veux être joyeux ! Je me 
mets en situation de vivre des petites joies quotidiennes en 
étant attentif aux autres, en nouant des conversations, ou 
bien en m’engageant dans des associations qui font grandir 
la vie en société… 

Rentrons sous le signe de l’amitié :

Nous pourrions aussi parler de fraternité… la troisième 
composante de notre belle devise républicaine ne doit pas 
être vue comme la dernière, et donc la moins essentielle ! 
Car l’amitié fraternelle est le signe d’une humanité ou-
verte et bienveillante, c’est-à-dire qu’elle considère l’autre 
comme étant capable de nous apporter bien plus que nous 
le croyons et de savoir l’écouter et le comprendre au-delà 
de nos préjugés naturels. Oser la bienveillance n’est pas 
dire «  oui » à tout mais accepter que l’autre a quelque 
chose à dire et qu’il peut nous faire grandir à condition qu’il 
accepte aussi de se mettre à notre écoute… 

Dans notre monde fracassé par les guerres, ici en Essonne 
nous pouvons être signe qu’un autre monde est possible en 
construisant la paix pas à pas, en vivant une joie authen-
tique et en étant signe d’une fraternité renouvelée !

Père Christian Rémond
Secteur pastoral de l’Yvette
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Rentrée...
Rentrons !

« Que pouvez-vous faire pour promouvoir la 
paix dans le monde ? Rentrez chez vous et 
aimez votre famille ! »

Mère Teresa
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ELECTRICITE GENERALE
SAS Entreprise 
Martin Electricité

contact@electricite-martin.com   www.electricite-martin.com

Port. : 06 80 45 29 99

     Culte de l’Église protestante unie de France
	 Dimanche 10 h 45 à Palaiseau, Temple,
	 33 avenue Wilson. 01 69 20 26 42
	 Dimanche 10 h 30 à Massy, église Saint-Marc,
	 place Antoine de Saint Exupéry. 01 69 20 31 06
    Culte de l’Église Baptiste
	 Dimanche 10 h, Centre Saint Paul de Chevry
	 salle Calvin.
    Culte de l’Église Évangélique du Plateau de Saclay
	 Dimanche 10 h, 12 rue Francis Perrin, Gif-sur-Yvette

Accueil des Paroisses catholiques
du Secteur Pastoral de l’Yvette

Pour toute demande de renseignement (baptême, mariage, 
catéchisme, acte de baptême, etc.), nous vous invitons à 
prendre contact avec le service d’accueil de votre paroisse.

	 Bures			   01 69 07 57 40 
	 Chevry			   01 60 12 43 71 
	 Gif, Villiers, St-Aubin 	 01 69 07 51 76 
	 Les Ulis			   01 69 07 05 68 
	 Orsay 			   01 69 28 86 68 
	 Saclay			   01 69 41 72 30 

Vous trouverez les lieux et horaires des permanences sur le site 
web du Secteur Pastoral :

www.secteurpastoraldelyvette.fr

Horaires habituels des messes
Samedi 	 18 h : Bures, Orsay, Les Ulis, Villiers-le-Bâcle

Dimanche	 8 h 30 	 Montjay 
		  9 h 45 	 Courcelle - Orsay - Les Ulis
		  11 h 15 	 Bures - Chevry - Gif - Saclay
		  18 h 30 	 Gometz-la-Ville (2e-4e  dim. du mois)
		  19 h 	 Centre Teilhard (Moulon)

Clarté-Dieu : Messe en semaine du lundi au vendredi à 12 h, 
Dimanche et jours de fêtes à 11 h 

Retrouvez les horaires des messes de Toussaint en page 4 de 
ce numéro

Service évangélique des malades - Messe mensuelle

Maison de retraite les coteaux de l’Yvette, à Bures-sur-Yvette 
 à 15 h un jeudi par mois

Résidence des Chênes Verts, à Chevry-Belleville
à 15 h le 3e mardi du mois.

Ehpad Simone Veil, Les Ulis
à 15 h le 3e vendredi du mois



Joies et peines
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Vallée de Chevreuse

VENEZ COMPARER NOS OFFRES
Bancassurances - Téléphonie 

Alarme - Jeunes
Une offre de bienvenue vous attend !

Isabelle MOIGNO LORANT - Directrice
06009@creditmutuel.fr

Peinture - Parquets
Ravalement

Revêtements sols et murs

01 69 07 41 09 - 06 42 34 62 05
61, rte de Chartres - 91440 Bures-sur-Yvette     franck.sopeva@orange.fr

Ont reçu le sacrement de baptême 

Bures-sur-Yvette
Alexia et Juliette Singer, Léo Claudet, Sophia Calpetard.
Chevry 
Léa Nice, Amaury Orofino, Nolhan Hernandez-Lemazurier, Mia 
Morvan Proust, Anatole Dupont-Nivet, Thaïs et Hadrien Pepoli, 
Simon Leclercq.
Gif-sur-Yvette
Matéo et Siméo Vicente Beurel, Célia Vieira, Lyam Guillaume, Nino 
Dalage-Riffaud, Louis Toma-Rohmer, Malo Perrotin, Léonardo 
Silve, Liam et Yelana Leroy-Labelle, Aurore Lepori-Telegone, Enris 
et Solyana, Justin-Joseph-Roland, Emmanuelle Ilanga, Maëllya 
Boisvilliers, Ophélie Astington, Gabriel Auroy, Ottavio Valmorbida, 
Luna Didas, Harry Laraud, Augustin Brulon, Martin Cheramy, Ma-
this Garaud,Mathéo Pigueron, Aurèle Rogez.
Les Ulis 
Flavio Fortes Semedo, Manuel Morvany, Aladje Kouassi, Esther 
Passot, Leïna Thomert, Warley Faleyras, Florens Louis, Mélyvane 
Louis, Keydan Galette Peronville.
Saclay 
Raphaël Tankoua.
Villiers 
Elise et Margot Menut, Gabriel et Maël Veroda.
Orsay 
Zélie Guilbaud, Milyia Charini, Samuel Muscedere, Julien Rodri-
gues, Dieggo Rizzuto, Hortense Geerstman, Lino Martino Isabella 
Bayona Fossati, Corentin Raillot, Jade Darcy, Judith Masseron, 
Louis Van Hulle Szostek, Johane Edenne Marc, Agathe Huet, Gas-
pard Beaupère, Amélia Magro, Edzio Fontaine Boria.

Se sont donné le sacrement de mariage 

Bures-sur-Yvette 
Matthieu Selo-Poirier et Alismar Acosta-Vasquez,
Serge Marchal et Yolène Orer.
Gif-sur-Yvette
Daniel Nunez et Perpétue Didhiou, 
Dimitri Sikou Kouangue et Marion Gaspard,
Antonin Karolak et Marine May.
Orsay
Andréa Kara et Louis Leroy.
Les Ulis 
Patrick Larcher et Livia Fauchi, 
Colette Makenson et Lousezie  Paronville.

Sont retournés à la maison du Père 

Bures-sur-Yvette
Eva Sobiepanek (87 ans), Jacques Letertre (89 ans), Rolande 
Dorge (92 ans), Richard Brussière (91 ans), Éléonore Quichaud 
(95 ans), Monique Gaudron (91 ans).
Chevry
Nicolas Humilier (84 ans), Sophie Garcin née Simonin (91 ans), 
Liliane Georgin née Merchez (89 ans), Christiane Guiheneuf 
née Bourre (96 ans), Pierre Dabernard (94 ans), Stéphane Loir 
(53 ans), Bernard Grosjean (91 ans), Basile Iliadis (93 ans), Mat-
thieu Riviere (42 ans), Jean-Claude Montoro (89 ans), Véronique 
Fouan (81 ans).
Gif-sur-Yvette
Marcelle Jobert (97 ans), Colette Costa (95 ans), Roland Saint-
Ouen (88 ans), Gisèle Colson (98 ans), Bernard Maurice (83  ans), 
Jacqueline Trouve (85 ans), Claudine Vigier (91 ans), Pierre De-
becker (80 ans), Suzanne Schmitt, Gabriel Tamas (91 ans).
Les Ulis 
Adrien Nebor (20 ans), Annie Guyonvarh (91 ans), Bélamino 
Custodio (82 ans), Nicole Allory (77 ans), Aimée Le Lard (95 ans), 
Catherine Lefevre (54 ans), Arlette Rocher (84 ans), Eleonore 
Hennevoux (39 ans).
Saclay 
Marie-Louise Bossard (88 ans), Francine Madelaine (83 ans), 
Jacques Laureau (87 ans), Raymond Colucci (87 ans), Didier Gré-
goire (68 ans).
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In memoriam
et Toussaint

L.TORNIER
Boucherie - Charcuterie - Triperie - Volailles

Viandes de 1er Choix - Spécialités Bouchères crues
     Mercredi offre spéciale sur le bifteck haché

57, rue Charles de Gaulle
91440 Bures-sur-Yvette

☎ 01 69 07 48 31
ouvert du mercredi au samedi 7h30 - 13h et 15h30 - 19h30 / le dimanche 8h - 13h

Livraison à domicile − Commande en ligne

ABBAYE SAINT-LOUIS DU TEMPLE
Librairie religieuse Siloë et Magasin 

de produits monastiques : magasin@limon91.com
Accueil : groupes, retraites individuelles

retraite@limon91.com
Musées (visites sur rendez-vous)

Souvenirs de Louis XVI et des Condé
LIMON - 91430  VAUHALLAN - Tél. 01 69 85 21 00

site : www.abbaye-limon-vauhallan.com

In memoriam Maria Cruzeiro

Maria, née en 1955 au Portugal dans la 
ville de Viana do Castelo entretenait 

avec son mari la chapelle Notre-Dame de 
Montjay depuis de nombreuses années, elle 
la fleurissait et la décorait avec goût. Elle par-
ticipait également aux lectures et au déroulement des offices.

Bien qu’elle soit douée pour les études et qu’on lui ait proposé 
une bourse, son père souhaite qu’elle travaille dans l’exploi-
tation familiale. Suite à son mariage à l’âge de 17 ans, elle 
arrive en France. Elle travaille chez des particuliers (ménages 
et garde d’enfants). En 1995 elle réussit à être engagée à la 
DASS où, à force de travail et de persévérance, elle est titulari-
sée. Son embauche a été concomitante avec son premier can-
cer. Elle a continué à travailler malgré ses traitements. C’était 
une mère et une femme dévouée, généreuse, pieuse et qui ne 
disait jamais non. 

C’était un véritable pilier pour sa famille, au sens large, mais 
aussi pour la paroisse de Montjay. 

In memoriam 
Père Dominique Guérin
BON VENT DOMINIQUE

À l’arrivée du père Dominique 
Guérin dans notre secteur 

de l’Yvette en 1988, et plus par-
ticulièrement dans notre paroisse 
buressoise, un vent nouveau est 
venu décoiffer nos habitudes. 

Il nous a apporté les messes arc-
en-ciel : les enfants aux premiers 
rangs de l’église, un accompa-
gnement musical enthousiaste 
ouvert à tous les âges, bref un joli chahut au départ  ! La 
messe « bastringue » selon Sœur Claire, qui s’y précipitait 
néanmoins. Elles sont devenues incontournables et il a fallu 
rajouter des bancs au fond de l’église (et pas que pour les 
jeunes !). La joie et la spontanéité se mêlaient au recueille-
ment et aux temps de silence de Dominique, agenouillé à 
hauteur des petits enfants. 

Il avait le don de nous faire confiance, nous les catéchistes 
novices, tout en nous guidant délicatement. Nos bafouille-
ments étaient pour lui des richesses qu’il savait bonifier.

On se souvient tous aussi des veillées pascales à Courcelle 
autour d’un grand feu, parfois terminées précipitamment 
dans la petite chapelle, sous une giboulée printanière.

L’été, Dominique sillonnait la 
France de camps scouts en 
camps guides, avec sa tente, 
son duvet et son appareil photo 
(il a été aumônier diocésain des 
scouts et guides de France pen-
dant 17 ans). Sa visite était tou-
jours attendue avec impatience, 
et il n’était pas rare qu’il soit 
membre d’honneur du jury des 
redoutables concours cuisine.

Grand fumeur et bon buveur, il 
aimait la convivialité mais avait 
besoin de se retirer parfois.

À l’Île d’Oléron, seul sur son bateau, il pêchait des dizaines 
de bars, maquereaux et autres orphies qu’il rapportait dans 
d’énormes glacières. Cette pêche miraculeuse alimentait 
toute la paroisse lors des barbecues de fin d’année et autres 
week-ends d’aumônerie. 

Dominique a quitté notre secteur en 2007 puis s’est retiré 
en 2017 pour l’île d’Oléron, où il a continué à rendre des 
services paroissiaux avant d’entrer en EHPAD en 2024, sa 
santé s’étant gravement détériorée.

Aujourd’hui nous disons Adieu à cet ami des Buressois, des 
enfants et de l’âne Orion et lui souhaitons bon vent et bonne 
pêche !

Valérie Kloeckner

Toussaint 2025

Samedi 1 
Novembre Dimanche 2 Novembre Samedi 8 

Novembre

Toussaint Fidèles défunts
Montjay

Notre Dame
8 h 30
messe

Pas de 
messe

Les Ulis
St Jean XXIII

9 h 45
messe

9 h 45
messe

Orsay
St Martin 

St Laurent

9 h 45
messe

9 h 45
messe

15 h bénédiction des tombes
16 h 30 commémoration 

des fidèles défunts 
(sans eucharistie)

Bures/Yvette
St Matthieu

11 h 15
messe

11 h 15
messe

La Clarté Dieu
Orsay

11 h
messe

11 h
messe

Chevry
St Paul

11 h 15
messe

11 h 15
messe

15 h temps de prière 
pour les défunts

Gif/Yvette
St Rémi

11 h 15
messe

11 h 15
messe

12 h 30 bénédiction 
des tombes

Saclay
St Germain

11 h 15
messe

11 h 15
messe

Villiers le Bâcle
N.D de l’Assomption

Pas de 
messe

pas de 
messe

17h30  Bénédic-
tion des tombes
18 h messe
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Hommage

« La gloire de Dieu, c’est l’homme vivant »

Le père Robert Chapotte aimait 
citer saint Irénée, et c’est en 
homme vivant qu’il nous a quittés 

à l’âge de 90 ans, après plus de 70 ans 
passés dans la vie religieuse. Il a été 
enterré le 2 juillet 2025 au milieu de 
ses frères missionnaires montfortains 
à Saint-Laurent-sur-Sèvre (Vendée).

Il avait rejoint le secteur de l’Yvette en 
1996 après un parcours d’une grande 
richesse : né dans le Haut-Doubs en 
1934 dans une famille nombreuse pay-
sanne, il entre à l’âge de 11 ans au pe-
tit séminaire administré par les pères 
montfortains : il ne les a plus quittés. 
C’est bientôt la guerre d’Algérie durant 
18 mois, puis la théologie, l’enseigne-
ment (il sera successivement profes-
seur de français, latin, grec puis d’al-
lemand, adepte des méthodes «  non 
directives  ») sans oublier sa passion 
pour la musique (ta guitare, Robert, 
nous l’entendons encore !). Enfin, dans 
l’esprit de Vatican II et de mai 68, l’en-
trée dans la vie active comme prêtre 
ouvrier avec un CAP de mécanicien 
automobile.

Il sera prêtre durant 25 ans au sec-
teur de l’Yvette, ayant en responsa-
bilité Saclay, puis Villiers et Saint-Au-

bin, qu’il n’a quittés qu’à sa retraite 
en 2021. Robert a dû partir précipi-
tamment rejoindre sa communauté à 
Saint-Laurent-sur-Sèvre pour assurer 
l’intérim de la direction de la province 
de France des Montfortains, suite à 
l’assassinat du père Olivier Maire en 
août 2021.

J’ai vécu deux jours avec lui dans sa 
communauté, dix mois après cette tra-
gédie. La porte de ma chambre donnait 
sur celle de « l’assassin » (*) et Robert 
vivait juste à côté. Nous avons visité 
les lieux de sa communauté et aussi 
ceux du drame. J’ai senti que cela lui 
faisait du bien de refaire ce parcours 
avec un ami.

Je reste encore bouleversé par le pos-
ter du Fils prodigue de Rembrandt qui 
était affiché sur la porte de la cellule du 
père Olivier. Vivre le sens du pardon 
sur les lieux du crime. L’image de Ma-
rie avait été, elle, affichée sur la porte 
de « l’assassin »… Robert, au soir de 
sa vie, a dû faire face à une terrible 

question : comment, jusqu’où, à quel 
prix, l’amour chrétien a-t-il le pouvoir 
de réparer la violence ?

Je ne sais si c’est une réponse, mais il 
m’avait donné ce soir-là le texte de son 
homélie prononcée aux obsèques du 
père Olivier, qui commençait par cette 
évocation de l’Évangile de Marc : 
« Ce jour-là, le soir venu, Jésus dit à 
ses disciples : « Passons sur l’autre 
rive ». Jésus invite ses disciples à une 
nouvelle Pâque, à un nouveau pas-
sage car lui, le pêcheur expérimenté, a 
déjà beaucoup entendu parler de cette 
autre rive, avec ces païens, ces esprits 
impurs. Mais il a confiance, il se lance, 
suivi de nombreuses autres embarca-
tions… »

Laurent Roth
Président de l’association paroissiale 
de Villiers-Saint-Aubin

* Emmanuel Abayisenga, catholique 
de nationalité rwandaise qui s’est ac-
cusé d’avoir tué le prêtre aussitôt après 
les faits, a été placé en hôpital psychia-
trique après le drame. Il avait été ac-
cueilli par les Montfortains après être 
sorti de prison le 31 mai 2021. Mis en 
examen en juillet 2020 pour l’incendie 
de la cathédrale de Nantes où il tra-
vaillait comme bénévole, il se trouvait 
sous contrôle judiciaire, dans l’attente 
de son procès. La discrétion des Mont-
fortains à ce sujet était à la mesure 
de l’aspect « sensible » de l’affaire, et 
de leur vocation à accueillir tous les 
errants de la terre, et notamment des 
personnes sortant de prison, à l’image 
d’Emmanuel Abayisenga : un homme 
psychologiquement fragile au passé 
marqué par la violence du génocide 
rwandais, puis celle du rejet de ses de-
mandes d’asile. 
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Vie chrétienne

CONSTRUCTION - RÉNOVATION - ISOLATION + 

NOS SPÉCIALITÉS :
- Pierres de meulières
- Isolation par l’extérieur (I.T.E.)
- Agrandissement / surélévation
- Couverture / démoussage
- Clôture / terrasse

01 69 07 61 53
batiauxnormes@gmail.com
12, rue des Coquelicots
91440 BURES-SUR-YVETTE

Issue de la communauté de Taizé, la fraternité de Pantin a été créée en 2020 dans le quartier des 
Quatre Chemins. L’un des frères, Frère Wojtek, a été sollicité pour participer aux rencontres euro-
péennes de Taizé 2025-26. Il était invité aux Vendredis de Gif en début d’année.
Frère Wojtek côtoie, à la porte de la 
Chapelle, des migrants vivant au milieu 
des rats et, par désespoir, s’adonnant 

au crack. Il évoque ainsi Ibrahim, qui 
tente de se libérer de cette drogue, 

et qu’il accompagne chez le médecin. 
Il témoigne également de sa rencontre 
avec 300 personnes sans vêtement 
chaud se protégeant dans l’église du-
rant l’hiver.

Il est accompagnateur éducatif dans 
une école catholique à forte dominante 
musulmane. Il propose aux jeunes des 
séjours à Taizé. Dès le premier, quatre 
garçons musulmans acceptent de par-
ticiper durant une semaine non seu-

lement aux cinq prières musulmanes, 
mais aussi aux trois prières chré-
tiennes, à une introduction biblique et 
à un groupe de partage de l’Évangile. 
Le deuxième séjour rassemble autant 
de jeunes musulmans que de jeunes 
chrétiens. Les rencontres fraternelles 
des lycéens avec les migrants que 
le frère Wojtek organise se font avec 
leurs professeurs qui, fortuitement, 
peuvent se trouver devant la tente d’un 
collègue professeur réfugié d’Afgha-
nistan ! Comme actions de solidarité 
avec les migrants, souvent mineurs 
isolés, Frère Wojtek propose de faire 
des matchs de foot ou de cuisiner en-
semble pour partager un repas.

Il est également visiteur de prison à la 
Maison d’Arrêt de Villepinte. Il y par-
ticipe, avec le Secours Catholique, à 
la distribution de colis aux plus indi-
gents. Il échange aussi avec d’autres 
détenus. De ces rencontres, il ressort 
quelque chose de meilleur pour soi et 
pour les autres.

Frère Wojtek pense qu’il faut être pré-
sent aux « périphéries », lieu central de 
la réalité de l’Évangile. Ce qui compte, 
c’est le regard porté sur l’Autre. Si on a 
peur, on est paralysé. C’est un regard 
de bienveillance, d’amitié qu’il faut 
avoir, rester attentif et ouvert.

Jacques Augé

Les rencontres européennes de Taizé
Taizé n’est pas seulement un village de Bourgogne, c’est également une communauté œcumé-
nique de frères (venant des quatre coins du monde et issus des différentes confessions chré-
tiennes - catholiques, protestants, orthodoxes) fondée par Frère Roger à la fin de la Seconde 
Guerre mondiale. Depuis 1978, les frères organisent des rencontres principalement destinées 
aux jeunes entre 18 et 35 ans. Elles se déroulent chaque année, entre Noël et Nouvel An dans 
une ville européenne différente (Rome, Barcelone, Wroclaw, Milan, par exemple).

Ces rencontres s’inscrivent dans le pèlerinage de 
confiance voulu par les frères pour permettre aux 
jeunes de prier et de se rencontrer pour rechercher 
la paix et l’unité. Dans chaque ville, les communau-
tés locales sont mobilisées pour accueillir les jeunes 
dans des familles et ainsi permettre de belles ren-
contres et de beaux échanges, qui dépassent les 
conflits entre pays. La prière avec les frères dans un 
grand lieu ou dans des petites églises est un moment 
important pour unir tous les jeunes.

Lors de la précédente rencontre en 2024 à Tallinn en 
Estonie, le prieur Frère Matthew a annoncé que la 
prochaine rencontre aura lieu à Paris et en Île-de-France, du 28 décembre 2025 au 1er janvier 2026. Paris avait déjà 
accueilli les rencontres en 1978, 1983, 1988, 1994 et 2002.

INSCRIPTION POUR PARTICIPER AUX RENCONTRES, VOIR PAGE 15
Alice Berriaud
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Vie locale

Les membres du Club de Généalogie 
d’Orsay (CGO) souhaitent garder la 
trace d’objets ou de documents liés à 
leurs ancêtres et auxquels ils sont par-
ticulièrement attachés. 

Lors d’une des réunions mensuelles 
du Club, ils présentent ces objets ou 
documents, afin que ces derniers re-
joignent le « grenier virtuel » 

Un descriptif sur un ou plusieurs feuil-
lets de papier longue conservation est 
également créé. Il est déposé dans 
une boite d’archives qui constitue « la 

capsule temporelle ». 

Cette capsule sera offerte solennel-
lement cet automne aux archives dé-
partementales de l’Essonne à Chama-
rande. Elle sera rouverte dans 25 ans. 

Les déposants espèrent que des 
membres de leur famille, et toute per-
sonne curieuse de savoir ce dont ils 
désiraient que le souvenir persiste, 
participeront à la réouverture de cette 
capsule envoyée vers le futur.

Le CGO

Contact : Maison Jacques Tati
14 bis, Avenue Saint Laurent - Orsay

mail : cgotati@gmail.com

L’entraide scolaire de Bures a besoin de vous
L’entraide scolaire de Bures qui a pour mission de soutenir les élèves buressois dans leur scolarité, du CP jusqu’au lycée, 
à raison d’une heure par semaine, par élève, manque particulièrement  cette année d’intervenants. Les élèves non accom-
pagnés pour l’instant sont en CM1, CM2 et 6ème. 

Les cours (particuliers) ont lieu les lundi, mardi, jeudi et vendredi après 17h, le mercredi toute la journée et le samedi matin 
dans les salles de la Grande Maison. L’horaire est à convenir directement avec la famille de l’élève.

Est ce que cela vous tente ? N’hésitez pas à nous contacter !

Didier Laluque : 06 87 24 95 12 

Grenier virtuel

Grillades au feu de bois | Boucherie Charcuterie I Morue salée  I Produits Brésiliens

Ouvert du mardi au samedi : 9h - 19h & le dimanche : 9h - 13h 56, rue du Canal - 91160 Longjumeau

Le meilleur de la gastronomie portugaise

01 69 20 46 23
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Histoire

Mayotte est française depuis 1841  : 
le sultan Andriantsouli l’a vendue à 
la France « pour une rente annuelle 
de mille piastres et quelques pro-
messes  »  ; il  avait demandé protec-
tion face aux attaques récurrentes du 
sultan d’Anjouan et à des querelles 
dynastiques. Les Mahorais rappellent 
ainsi à l’envi que leur rattachement à 
la France est antérieur à celui de la Sa-
voie et du comté de Nice.

La France acquiert peu à peu le reste 
de l’archipel (Anjouan, la Grande Co-
more et Mohéli). L’ensemble des 
quatre îles fut rattaché à Madagascar 
au temps de la colonisation, puis déta-
ché « en bloc » au moment de l’indé-
pendance de la grande île.

1958-2009 : cinquante ans de débat

Mayotte s’est exprimée pour rester 
française et donc contre l’indépen-
dance dès le référendum de 1958 (1) 
et (2). En 1972, les Nations Unies font 
voter un texte en faveur de la consti-
tution d’un seul État pour les quatre 
îles. La France vote contre. Cette 
même année, au cours d’un voyage 
du ministre Pierre Messmer, notre 
exécutif a convenu que les Mahorais 
« resteraient français autant qu’ils le 
voudraient », donnant ainsi raison aux 
militants du nouveau Mouvement Na-
tional Mahorais, largement soutenu par 
la population. Suit, entre hésitations et 
dénis, une longue série de prises de 
position timides et divergentes de nos 
gouvernements. La décision finale est 
prise par le président Sarkozy en 2009 

pour le statut de département, mettant 
un point définitif à l’affaire*. 

La leçon de Mayotte pour un « déve-
loppement harmonieux »

Dans la logique de la solution dépar-
tementale, le président Sarkozy avait 
bien perçu le risque de décalage éco-
nomique entre les « pauvres » Co-
mores et l’aisance que pourrait don-
ner aux Mahorais leur nouveau statut. 
Ainsi la mesure consistant à octroyer 
des aides sociales au niveau de 25% 
de leur équivalent métropolitain est 
de plein bon sens. Malgré cela, la dif-
férence reste encore trop forte entre 
Mayotte et les Comores, d’où l’émigra-
tion vers Mayotte : Anjouan n’est qu’à 
70km de navigation facile. Le président 
Hollande avait souligné la nécessité 
d’assurer aussi le développement de la 
jeune république des Comores. 
Cela nous ramène quelques décennies 
en arrière, du temps où la coopération 
technique française visait le « rattra-
page de la croissance » entre pays 
développés et pays en voie de déve-
loppement. Un dominicain, le Père 
Louis-Joseph Lebret, avec « Suicide 

ou survie de l’Occident »(3) délivrait un 
message prémonitoire. Cet ouvrage a 
inspiré toute une génération de coopé-
rants. On parlait d’un « développement 
harmonieux », du « développement de 
tout l’homme et de tous les hommes » 
Le cas mahorais est une illustration de 
cette ardente obligation.

Philippe Ballan
Ingénieur agronome 

Coopérant technique aux Comores en 
1965-1966

* Le véritable débat se situe entre une 
politique de territoire, qui justifie de 
ne faire qu’un seul Etat, et la voix du 
peuple qui, dans le cas présent, s’est 
clairement exprimée pour rester fran-
çais. La période de gouvernement 
« uni  » des Comores s’était en effet 
traduite par une véritable répression 
contre les Mahorais et par la dégrada-
tion de l’île, entraînant de ce fait même 
le vote de Mayotte en faveur de la sé-
cession.

1 - référendums à Mayotte : 
1958 : vote pour la constitution de la 
Cinquième République 
1976 : statut de collectivité territoriale 
2000 : statut de collectivité départe-
mentale 
2009 : statut de département de la Ré-
publique française (à 95%) (effectif en 
2011). 
2 - Indépendance des Comores en 
1975.
3 - Édition Persée, année 1959, 363 
pages.

Mayotte : quelle leçon ?

Le plus petit département d’Outre-Mer 
français est aussi le plus jeune et celui 
où la démographie est la plus forte. La 
moitié de la population a moins de 17 
ans.

L’illettrisme touche un tiers de la po-
pulation, dont 70 % est sans diplôme. 
Beaucoup d’enfants ne sont pas sco-
larisés. Nombre d’entre eux sont non 
accompagnés. Leurs parents, d’origine 
étrangère, le plus souvent comorienne, 
ont été reconduits à la frontière, les 
laissant seuls à Mayotte, souhaitant 

sans doute leur offrir de meilleures 
perspectives d’avenir et espérant peut-
être y revenir eux-mêmes. D’autres 
jeunes ont fait seuls la traversée entre 
Anjouan, la plus proche des îles des 
Comores, et Mayotte, avec la même 
aspiration. Les conflits familiaux sont 
fréquents et obligent parfois les jeunes 
à quitter leur domicile. Certains sont 
hébergés par des proches, dans des 
structures ou des familles d’accueil. 
D’autres vivent entre eux dans des 
« bangas », baraques d’une pièce en 
tôle, sans eau. Ils grandissent seuls 

dans la plus grande précarité, la vio-
lence et le racket, avec pour règle la 
« loi de la rue ». Peu d’activités sont 
proposées à ces jeunes sans emploi et 
sans projet. Ils vivent ou survivent dans 
la frustration, la tristesse, la colère...

Ce département français confronté à 
une intense pression migratoire doit 
faire face à la délinquance d’une jeu-
nesse livrée à elle-même, à la violence 
quotidienne, aux problèmes liés aux 
addictions. 

(Suite page 9)

La situation des mineurs à Mayotte

Le cyclone Chido, le 14 décembre dernier, a placé  l’île de Mayotte au cœur de l’actualité. C’est l’occa-
sion de s’interroger sur la situation créée par la séparation de l’île du reste de l‘archipel des Comores.
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Actualité

SCANNEZ POUR 
PRENDRE RDV SUR 
DOCTOLIB
Ouvert du lundi au 
samedi

Bures 
Audition

Pauline MOREL
Audioprothésiste DE

Appareillage auditif  
de l’adulte et de l’enfant

01 70 26 85 76
www.bures-audition.com
buresaudition@gmail.com

* Sur tous les équipements 100% santé pris en charge par l’assurance maladie obligatoire et 
les contrats responsables des mutuelles.

50 rue Charles de Gaulle à Bures-sur-Yvette

À Mayotte, le chemin de la scolarisa-
tion est pavé d’obstacles ! Beaucoup 
d’enfants n’ont pas accès à l’éduca-
tion. Les écoles, les classes et les en-
seignants manquent.

Dans ce département français, le plus 
pauvre de tous, 40 % de l’habitat est 
constitué de bidonvilles, où l’accès 
à l’eau et à la nourriture est compli-
qué. L’éducation est une priorité, un 
défi. Pour les enfants et leurs familles, 
l’école est un lieu d’apprentissage, 
mais aussi un endroit où ils sont écou-
tés, accompagnés, peuvent se divertir 
et être nourris et soignés. 

En décembre 2024, le cyclone Chido a 
balayé Mayotte et aggravé une situa-
tion déjà catastrophique. Les consé-
quences ont été lourdes : bâtiments 
détruits, classes inutilisables... Deux 
mois plus tard, Mayotte a néanmoins 

pu assurer la rentrée scolaire, 

Au collège-lycée de l’Espérance, éta-
blissement privé géré par les Appren-
tis d’Auteuil, une équipe éducative se 
bat pour offrir des perspectives à une 
jeunesse fragilisée. Aux difficultés 
scolaires s’ajoutent souvent des diffi-
cultés sociales. La plupart des élèves 
sont étrangers, nés de parents qui ont 
émigré clandestinement depuis les Co-
mores.

Élèves et encadrants ont partagé 
leurs difficultés et leurs espoirs : « ils 
sont mieux ici que chez eux » confie 
la professeure principale. Le transport 
scolaire est régulièrement perturbé. 
Le ramassage scolaire s’effectue dès 
4h du matin. Des élèves fatigués s’en-
dorment parfois au milieu des cours, 
comme ces jeunes mères de 16 ans, 
réveillées la nuit par les pleurs de leur 

bébé et qui n’ont manqué l’école que 
quelques jours après leur accouche-
ment. 

« Je ne veux pas gaspiller mon énergie 
pour rien, déclare une élève. Nous, on 
travaille pour réussir notre vie ! ». « Le 
problème ici, c’est toujours les papiers. 
La France finance des études pour des 
jeunes, pour les laisser ensuite sans 
débouché… J’appelle cela du gaspil-
lage… mais on ne peut pas se décou-
rager de former des jeunes. Cela leur 
servira toujours. Certains travaillent, 
ont des enfants. Leur réussite est notre 
fierté », ajoute le chef d’établissement. 
« La confiance peut sauver l’avenir » 
est le slogan de la fondation Apprentis 
d’Auteuil.

D’après l’article « Mayotte à l’école 
de l’espoir » de La Croix L’Hebdo du 
21/06/2025

Mayotte - L’école : un défi, un espoir !

Des mesures ont été prises pour l’édu-
cation et l’insertion, mais elles sont in-
suffisantes et les problèmes multiples.
Toutefois, Mayotte n’est pas que cette 
réalité sombre. Des associations et 
des bénévoles s’investissent auprès 
des jeunes, proposent des activités 
sportives, des ateliers culinaires ; ils 
organisent des balades, à la décou-
verte de la beauté de leur île, de ses 
atouts et de sa culture. Surtout, ils les 
écoutent, leur donnent l’occasion de 
s’exprimer et les sortent de leur isole-
ment. Cette jeunesse a besoin d’avoir 
une direction  ; elle souhaite avoir une 
place dans la société. Si elle est bien 
accompagnée et valorisée, elle pourra 
découvrir le potentiel qu’elle porte.

Christiane Manil

Nathacha Appanah, journaliste et 
romancière mauricienne, a vécu à 
Mayotte entre 2008 et 2010. Elle a 
été  frappée par le nombre d’enfants 
dans les rues, par les adolescents as-
sis au bord des routes se demandant 
que faire alors qu’ils ont déjà frappé à 
toutes les portes. Elle y est retournée 
en 2016. « Je ne saurais mesurer ni 
estimer le degré de violence, dit-elle, 
mais je n’ai rencontré personne qui ait 
été épargné. » L’auteure a choisi la fic-
tion pour nous sensibiliser à la misère 
qui règne à Mayotte. Son livre « Tro-
pique de la violence » paru en 2016 
chez Gallimard nous bouleverse, nous 
plonge dans les profondeurs d’une vio-
lence humaine d’autant plus insuppor-
table qu’elle touche les enfants.
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Société et vie locale

« L’Art s’invite à vous »
Le pari gagné de la galerie d’artistes au cœur d’Ulis 2

« Ah ! ils ont ouvert un musée à Car-
rouf !». C’est par cette réflexion de 
jeunes Ulissiens que Karine Richard a 
su que son projet de monter une ga-
lerie d’art en plein centre commercial 
Ulis 2 a fait mouche. Car mettre l’art au 
sein d’un tel lieu n’était pas un pari ga-
gné d’avance ! 

Et pourtant cette idée un peu folle a 
démarré presque comme une boutade, 
à la suite du vol d’un tableau d’Anou-
ka, nom d’artiste de Karine, lors de 
la Quinzaine des Arts, en avril 2023. 
« Quitte à ce que mes tableaux soient 
volés autant que je les montre ! » a lan-
cé ironiquement l’artiste plasticienne 
au directeur du centre commercial Loïc 
Milles. Mais deux jours après, celui-ci, 
d’abord interloqué, lui propose de mon-
ter une galerie éphémère dans l’une 
des boutiques disponibles. Et ce qui 
ne devait durer qu’un à trois mois, per-
dure ! Car tout le monde y trouve son 
compte : d’une part c’est un local ou-
vert en plus, d’autre part c’est la mise 
en valeurs d’artistes locaux. 

Ce sont de sept à quinze créateurs qui 
exposent et vendent leurs œuvres. De 
plus, un artiste non affilié à la Maison 
des Artistes peut présenter ses créa-
tions pendant quelques semaines, 
sans toutefois pouvoir afficher ses ta-
rifs. Au-delà de la vente (les prix res-
tant très modérés), c’est rendre l’art 
accessible à tous qui motive Anouka. Il 
lui tient à coeur que les visiteurs de la 
galerie puissent venir « se faire du bien 
à l’âme », et accessoirement prouver 
que l’on peut être des Ulis et réussir à 
mener à bien ses projets. 

« Je souhaite montrer que l’Art 
s’adresse à tout le monde. »
La galerie est ouverte les mercredis, 
vendredis et samedis de 10h à 20h. 
Les artistes s’engagent à assurer au 
minimum une demi-journée de perma-
nence par semaine afin d’aller à la ren-
contre de l’Autre. Le lieu d’exposition 
changeant régulièrement, au gré des 
ouvertures et des cessations d’activité 
des commerces, n’hésitez pas à déam-
buler dans les allées d’Ulis 2, notam-

ment en direction des futurs cinémas. 

Quant à Anouka des projets elle n’en 
manque pas ! S’étant formée à l’art-thé-
rapie, elle désire mettre cette expé-
rience au service des enfants, notam-
ment autistes. Et bientôt, vous pourrez 
la retrouver dans son propre atelier aux 
Ulis, résidence Les Bergères, Tour Fé-
vrier, ou déjà sur sa page Instagram :
https://www.instagram.com/anoukazart/?hl=fr

Pascal Lavignolle

En dernière minute, nous apprenons 
la fermeture le 15 octobre de la galerie 
faute d’emplacement disponible.
Réouverture hypothétique.

Nous avons un fils dont l’épouse est 
chinoise. Le couple, installé à New-
York, vient d’avoir un enfant. J’ai sur-
volé l’océan, impatiente de rencontrer 
ce petit tout juste né. Les parents de 
ma belle-fille sont eux arrivés de Shan-
ghai, où ils vivent. Ils ne parlent que 
chinois.

C’est dans ce contexte que j’ai dé-
couvert cette pratique ancrée dans 
leur culture : le Mois d’Or, en chinois 
«  Zuò Yuèzi », littéralement s’asseoir 
un mois.

Il y a environ 2000 ans, les Chinois ont 
développé une liste de recommanda-
tions basées sur la médecine tradition-
nelle. L’effort de l’accouchement en-
traîne une perte d’énergie musculaire 
qui affaiblit l’organisme et le rend plus 
fragile et sensible aux infections. Dans 
un pays où le système médical était 
moins accessible, l’accent a été mis 
sur la prévention. Cette période qui va 
de 30 à 40 jours a pour but de restaurer 
l’énergie et d’assurer à la femme une 
bonne santé pour les années à venir.

La jeune maman est invitée à se repo-
ser au maximum. Il faut éviter le stress, 
les efforts physiques, avoir une alimen-
tation saine et réconfortante, des repas 
légers et fréquents, des bouillons et … 

de l’eau chaude ! Il ne faut s’exposer 
ni au froid, ni à l’humidité. Si ces pra-
tiques ont été marginalisées sous Mao, 
la transmission s’est faite de manière 
souterraine de femmes à femmes. 
C’est un héritage suivi par la plupart 
des Chinoises, quel que soit leur statut 
social. Encouragé par les aînés, il est 
considéré comme un investissement 
pour l’avenir. Plus tard, ce sera aux en-
fants de prendre soin des aînés. La fa-
mille, souvent celle du père, s’installe 
dans le foyer. Les tâches ménagères 
lui sont confiées. La jeune maman est 
au centre de toute l’attention.

Le moment de la naissance est ce-
lui d’un bouleversement physique et 
émotionnel, où le quotidien est trans-
formé. Libérée des tâches matérielles, 
la charge mentale est moindre pour 
la jeune maman. Plus disponible, elle 
peut prendre le temps de devenir mère, 
avoir de longs moments de repos, son 
bébé à ses côtés. La transition se fait 
en douceur. Pour nous, ces pratiques 

peuvent paraître déroutantes. Effecti-
vement, si les grands-parents ont un 
rôle prédominant ou si le papa ne peut 
exercer pleinement son rôle de père, la 
situation peut être compliquée.

À New-York, nous avons partagé le 
quotidien pendant trois semaines : 
les nouveaux parents, le bébé, les 
grands-parents chinois et la grand-
mère que je suis (mon mari étant ar-
rivé plus tard). La cohabitation fut har-
monieuse, dans un cocon de douceur 
et de bienveillance où chacun avait sa 
place. 

Nous n’avions pas le même langage, 
mais nous avons pu poser les jalons 
d’une famille élargie. 

La grand-mère s’est chargée des re-
pas, des lessives et du bébé, le grand-
père des courses et du nettoyage, du 
bébé aussi. Ma belle-fille allaitait son 
enfant et tirait du lait pour la nuit, les 
grands-mères prenant alors le relais. 
J’ai aimé ce rôle que l’on m’a donné et 
que je n’attendais pas. 

Parfois, nos enfants nous entraînent 
sur des chemins inattendus qui 
peuvent nous désarçonner, mais aussi 
nous enrichir.

Christiane Manil

Le Mois d’Or : une tradition chinoise ancestrale
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01 69 07 52 54 • 2, rue de la Ferme - 91400 Orsay

SARL 

SCHERRENS
ÉLECTRICITÉ GÉNÉRALE

H. Deleplanque • 06 30 37 73 40
sarl.scherrens-hd@orange.fr

Cuisines VALIER
AGENCEUR - CRÉATEUR
Ancien élève de l’école Boulle

Cuisines équipées
Revendeur LEICHT - NEFF - GAGGENAU - MIELE

Magasin - Exposition : 162, route de Chartres - F 91440 Bures-sur-Yvette
Tél. 01 69 07 57 70 - 06 08 61 81 00

nicolas.valier@wanadoo.fr - www.cuisines-valier.com

Depuis plus de 80 ans, à Marcoussis, 
au cœur d’un écrin de verdure, sur-
plombé par les ruines du Château de 
Montagu, le Campus Saint-Antoine de 
la Fondation Apprentis d’Auteuil ouvre 
chaque année ses portes à 250 jeunes, 
de la 4ème au Bac Professionnel en 
passant par le CAP. Tous partagent les 
mêmes besoins : retrouver confiance, 
se reconnecter aux apprentissages en 
se formant, et surtout, croire en leur 
avenir.

Au cœur de ce lieu, l’équipe éducative 
et pédagogique s’investit au quotidien 
pour proposer un accompagnement 
sur mesure, pour que chaque jeune 
devienne un adulte debout, acteur de 
son destin. « Nous ne sommes pas 
un établissement scolaire comme les 
autres », confie le responsable du ser-
vice éducatif. « Ici, on prend le temps. 
Le temps de comprendre, d’écouter, 
de réparer parfois, mais surtout de 
construire. »

Les jeunes peuvent s’engager dans 
plusieurs filières professionnelles : ser-
vices aux personnes, espaces verts, 
horticulture, fleuristerie.

Les élèves en classe de productions horticoles 
© Besnard/Apprentis d’Auteuil

Chaque parcours allie compétences 
concrètes, acquisition de savoir et dé-
veloppement du savoir-être, l’objectif 
étant de préparer un avenir à chacun.

Louane, 16 ans, raconte : « J’ai dé-

croché du système scolaire après le 
collège. Ici, j’ai retrouvé le goût d’ap-
prendre. Mais surtout, j’ai découvert 
qu’on est vraiment entouré. Si on a un 
souci, il y a toujours un adulte qui est là 
pour nous écouter et nous conseiller. » 

Les jeunes échangent avec Jean-Paul, l’anima-
teur en pastorale. © Michel Le Moine/Apprentis 
d’Auteuil

Louane ajoute : « Ici, on peut partici-
per à plein d’activités qui nous servi-
ront toute notre vie. Il y a la formation 
à la médiation qui nous permet d’ap-
prendre à écouter les autres et à régler 
les conflits. Il y a le BAFA, ou encore 
des projets éco-responsables qui nous 
sensibilisent au développement du-
rable. » 

Louane 16 ans en Seconde Service à la per-
sonne et animation des territoires © Geoffroy 
Lasne/Apprentis d’Auteuil

Le Campus Saint-Antoine, c’est bien 
plus qu’une école : c’est un lieu de vie, 
d’engagement, de découvertes. Ici, on 
expérimente, on crée, on s’implique. 
Les jeunes prennent part à des actions 
citoyennes, des ateliers artistiques et 
sportifs mais participent aussi à des 
concours. L’objectif de ces activités  ? 
Que leurs talents soient reconnus, 
comme notamment aux concours des 
Meilleurs Apprentis de France, où les 
jeunes de Saint-Antoine remportent 
souvent des médailles d’or. 

Damien, Médaillé d’or au concours du meilleur 
apprenti de France. © Geoffroy Lasne/Apprentis 
d’Auteuil

Grâce à l’investissement des équipes 
et au soutien des partenaires, chaque 
jeune construit son projet personnel et 
professionnel. Le Campus Saint-An-
toine incarne la mission d’Apprentis 
d’Auteuil : aider chaque jeune à trouver 
sa place dans le monde.

Hélène Matrat

Vous souhaitez soutenir leurs projets  ? 
https://saint-antoine.apprentis-auteuil.org/ 

Ou venez visiter les serres de vente et 
vous faire plaisir avec les plantes culti-
vées par les jeunes : 
Campus Saint-Antoine Marcoussis
53, av. Massenat Deroche
91460 Marcoussis
Ouverture du lundi au samedi de 9h à 
12h et de 14h à 17h – sauf jours fériés.

Au Campus Saint-Antoine, on ne se contente pas d’enseigner : on accompagne pour que 
chaque parcours devienne une réussite.

Les Apprentis d’Auteuil de Marcoussis
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Écho du secteur

Patrick Anaba, prêtre accompagna-
teur de Gif – Villiers – St-Aubin
Arrivé en Essonne en 2009, j’ai été 
ordonné prêtre pour le diocèse d’Évry 
en juin 2010. Depuis, j’ai servi sur les 
secteurs de Brunoy-Val d’Yerres, Dra-
veil-Sénart, Massy-Verrières et Évry. 
Au fil de ces expériences, mes mis-
sions se sont principalement orientées 
vers l’accompagnement des jeunes, 
les équipes Espérance, la préparation 
aux sacrements. Pour répondre au 
mieux à ces responsabilités, je me suis 
formé comme coach professionnel. 
C’est avec joie et humilité que je re-
joins ce secteur, appelé à marcher et à 
grandir avec vous dans la foi. 

Lynda Tuo, aumônier du groupe 
hospitalier Nord-Essonne
Arrivée aux Ulis en 2016, j’ai été 
membre de l’équipe animatrice puis j’ai 
coordonné la préparation au baptême 
des enfants en âge scolaire. Quelques 
années auparavant j’ai servi comme 
bénévole au Service Évangélique des 
Malades dans le diocèse de Créteil. 
Depuis avril 2025, par le souffle de 
l’esprit, je retrouve la pastorale de la 
santé. Une nouvelle aventure débute 
à l’aumônerie d’hôpital. Que la grâce 
de Dieu nous donne d’être attentifs en-
semble comme le Bon samaritain.

Anne Audineau, aumônier d’étu-
diants
Après sept ans de délégation épisco-
pale au Service diocésain de la Forma-
tion, j’ai été nommée aumônier de la 
communauté chrétienne de l’université 
d’Orsay en lien avec le secteur et éga-
lement auprès de certaines écoles du 
plateau.
C’est ce mystère de l’Église qui dé-
passe les origines et les frontières que 
j’aurai à cœur de faire expérimenter 
aux étudiants en tissant inlassable-
ment des relations au nom du Seigneur 
dans une communion qui dépasse les 
diversités.

Propos recueillis par Marie Houvenagel

Nouvelles personnes au service du secteur
Trois personnes ont été nommées par Mgr Pansard pour une mission sur le secteur en 2025. Nous 
sommes heureux de les accueillir ! En attendant de nous rencontrer, ils se présentent à nous brièvement. 

Les 5 et 6 juillet derniers le Groupe 
des Scouts et Guides de France de 
la vallée de Chevreuse a fêté ses 70 
ans d’existence ainsi que les 60 ans 
de la construction de leur local sur le 
terrain de la Base Jeanne d’Arc (par 
les scouts eux-mêmes !). Pendant sept 
décennies, des centaines de jeunes 
scouts de la vallée ont foulé des sen-
tiers, campé, partagé des soirées 
autour du feu de camp, et appris les 
valeurs du scoutisme : l’entraide, le 
respect de la nature et l’engagement 
communautaire.

Le samedi, plus d’une centaine de 
jeunes et anciens membres du groupe 
se sont retrouvés autour d’un grand 
jeu dans le parc de la Grande Maison 
à Bures. De quoi raviver les souvenirs 
des anciens, et partager de bons mo-
ments à plusieurs générations. Le soir, 
ils ont partagé un repas à la base suivi 
d’une veillée... scoute, évidemment !

Le dimanche, la météo capricieuse n’a 
pas permis d’accueillir les paroissiens 
à la base pour une messe en plein air, 

mais l’esprit scout était bien présent à 
l’église Saint Matthieu. Les jeunes et 
leurs chefs et cheftaines ont préparé et 
animé la messe, célébrée par leur au-
mônier, le Père Christian Rémond, et 

accompagnée par un orchestre com-
posé de paroissiens et de membres 
du groupe scout. Dynamisme et bonne 
humeur étaient présents tout au long 
de cette belle célébration. Paroissiens 
et scouts se sont ensuite retrouvés à la 

base pour partager un repas et profiter 
d’une kermesse et d’un escape-game. 
 
Un week-end rempli de joyeux mo-
ments partagés entre anciens et ac-

tuels membres du groupe, avec une 
constante : être toujours prêts à ac-
cueillir de nouvelles générations de 
jeunes avides d’aventures et de dé-
couvertes.

Édith, responsable du groupe

Les 70 ans du groupe Scouts et 
Guides de France « Vallée de Chevreuse »
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Prise de parole

contact@roy-menuiserie.com

Chaque jour, les médias nous déversent des informations anxiogènes, et l’O.N.U. est allée jusqu’à déclarer l’état de fa-
mine... Il ne nous appartient pas de rentrer dans le débat politique, mais de partager des éléments de réflexion et d’éclairer 
nos prises de positions personnelles.

Mais comment est-ce possible… ? Comment est-ce possible que depuis plus de deux ans la communauté interna-
tionale soit restée aussi muette ? Car il ne s’agit plus d’une opération de représailles, mais d’un massacre systématique de 
populations civiles, ballottées d’un bout à l’autre de la bande de Gaza ; il s’agit de la destruction de toutes les infrastruc-
tures : écoles, hôpitaux, communication, aide sociale, lieux de culte, etc. Il s’agit d’une population affamée, la nourriture 
étant devenue une arme de guerre.

En fait, force est de constater que le traumatisme de la Shoah continue à paralyser l’Occident ; une culpabilité rampante 
fait taire toute réaction face à ce massacre perpétré en infraction de toutes lois internationales. Nous ne sommes pas gué-
ris des conséquences de cette extermination systématique des Juifs. Cela donne à réfléchir sur l’impact qu’a pu avoir ce 
génocide il y a 80 ans. Il a été une négation de la valeur infinie de tout être humain, et c’est toute l’humanité qui en a été 
blessée… et durablement.

Mais ce qui est encore plus étonnant, c’est le silence presque total des Chrétiens de France. Ne serait-ce pas le même pro-
cessus qui fonctionne, mais de façon beaucoup  plus profonde ? Car l’Église porte en elle cette responsabilité de l’antisé-
mitisme par la mise des Juifs au ban de la société depuis des siècles, eux qui sont accusés jusqu’en 1960 de « déicides » !

Un paradoxe saisissant. Aujourd’hui, ce sont ceux qui ont été les victimes de ces tragédies répétées au long de l’his-
toire qui en sont les acteurs. Ils perpétuent ainsi, à la dimension de l’humanité, la blessure non refermée de la négation de 
la valeur infinie de tout être humain.

C’est ce que pressentait cette femme rabbin, Delphine Horvilleur, dans un manifeste du 7 mai dernier. Elle  disait son refus 
absolu de « l’annihilation d’un peuple » pour réaliser « le rêve de survie d’un autre peuple ». Elle disait souffrir de voir ce 
pays (Israël) « s’égarer dans une déroute politique et une faillite morale ». Elle en appelait à un « sursaut de conscience », 
soulignant qu’on « n’apaise aucune douleur… en affamant des innocents et en condamnant des enfants ». C’est pour elle 
« une exigence morale qui doit préserver l’humanité de chacun d’entre nous et permettre au ‘prochain-humain’ de connaître 
autre chose que la haine ».

Alors, que pouvons-nous faire ? La tentation est de se replier sur soi-même et de décider de ne plus recevoir aucune 
information. Il ne faut surtout pas y céder. En effet, la seule attitude vraie est de lutter de toutes nos forces pour inverser ce 
processus. Si nous souffrons d’une négation de la valeur infinie de la personne humaine, nous devons promouvoir partout 
où nous sommes un sursaut d’humanité.

Cela doit se porter sur la situation à Gaza. Il s’agit de continuer à faire tout ce qui est en notre pouvoir pour dénoncer la 
situation et apporter notre aide à une solution… alors même que nous pensons que c’est un coup d’épée dans l’eau. Sa-
chons-le, c’est un jour la goutte d’eau qui fera déborder le vase !

Cela se porte aussi sur un sursaut d’humanité dans notre vie quotidienne. L’immigré a besoin de notre attitude humaine, 
mais aussi le malade, et encore plus quotidiennement notre voisin près de qui nous passons quelquefois sans un regard. 
La situation à Gaza réclame de nous ce sursaut d’humanité, comme un antidote à l’inhumanité.

En conclusion, je vous invite à nous inspirer de la figure de Simone Weil, la philosophe. Elle était tellement habitée par 
la compassion envers ceux qui souffraient de la guerre qu’elle en est morte de faim et d’épuisement. Loin de moi le conseil 
d’en mourir, mais vivons à notre façon ce cri ultime de l’impuissance. Il y a en effet un moment où c’est la communion spi-
rituelle qui peut ouvrir les portes à une humanité réconciliée !

(Je ne saurais trop vous conseiller d’aller lire l’appel du Cardinal philippin Pablo Virgilio David)

Guy de Lachaux, prêtre 

« Gaza : nous assistons, impuissants, à une tragédie. »
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Agenda

10

Agenda

À la découverte des oiseaux

Ligue de Protection des Oiseaux
(LPO)
Un groupe local, groupe LPO Bièvre
Yvette, vient d’être créé.
Vous souhaitez participer, vous inscrire,
avoir des informations ?
Contact : groupe.bievre.yvette@lpo.fr

_________________

EDF - Lab Paris-Saclay
Vendredi 5 décembre
10h – 12h, 14h - 16h
Pour découvrir le quotidien des
chercheurs de la R&D d’EDF afin
d’atteindre l’objectif de neutralité
carbone à l’horizon 2050. Visite de
laboratoires d’EDF Lab Paris-Saclay
avec un conférencier.
EDF Lab Paris-Saclay, 7 boulevard
Gaspard Monge, Palaiseau
Gratuit.

Une Nuit à l’Opéra
Mardi 14 octobre 20h - 21h30
Le concert Voix Nouvelles [Récital]
Trois jeunes lauréats issus du Concours
organisé par Génération Opéra font
revivre deux siècles d’opéras, allemand,
italien ou français, de Mozart à Francis
Poulenc.
Opéra de Massy, 1 place de France,
Massy
Plein tarif : de 10 - 20 €

Soirée tubes variété française
Vendredi 17 octobre à partir de 21h
Montez sur scène et faites vibrer la salle
au son de Balavoine, Dalida, 
Cabrel, Goldman, Indochine et bien 
d’autres !
Radazik, Place de la liberté, Les Ulis
Plein tarif : 12 €, Tarif réduit : 8 €

Dimanche musicaux
12 octobre 17 h
Brahms et Dvorak, par Proxima Musica.
Église saint Rémi, Gif
Libre participation

Concert vocal
Dimanche 16 novembre 17 h
« 500 ans de recettes d’Amour »,
par le quatuor « Souffle d’été »
Direction : Dale Wardlaw.
Église saint Matthieu, Bures
Libre participation

Chante NWEL
Vendredi 12 décembre à 21h
Chants créoles, tambours, rires et
ambiance. Venez chanter, danser et
vibrer aux sons des grands classiques
antillais de Noël. Ouverture des portes et
du bar à 20h30.
Radazik, Place de la liberté, Les Ulis
De 5€ à 12€

Soirée danses latines
Vendredi 5 décembre
19h - 21h : cours de danse (sur
inscription) : initiation aux danses latines
(salsa, bachata, kizomba, cumbia, etc.).
À partir de 21h : soirée dansante. Un DJ
vous fera danser sur des rythmes latinos.
Radazik, Place de la liberté, Les Ulis
De 2€ à 10€

Bibliotron
Mercredi 15 octobre à partir de 15h.
Deux chercheurs seraient parvenus à
donner vie à des livres grâce à une
étrange machine. L’expérience peut
enfin commencer… Mais les créatures
qui émergent de la machine s’avèrent…
légèrement incontrôlables…
Espace culturel Boris Vian, Esplanade
de la République, Les Ulis
Plein tarif : 16 €, Tarif réduit : 12 €

Diégo et Joanes – ça va l’faire !
Vendredi 17 octobre 14h - 17h et
20h30 - 22h30.
Acrobates, équilibristes, jongleurs et
même musiciens, Diego et Joanes vous
emporteront dans leur joyeux bazar … 2
drôles de personnages et un 3e pas
vraiment voulu.
Espace J. Tati, salle de spectacle, 14 bis
avenue Saint Laurent, Orsay
Plein tarif : 13 €, Tarif réduit : 11 €

Comment attraper une étoile
Dimanche 19 octobre de 17h - 19h.
Dans l’univers onirique d’un petit garçon
qui poursuit une quête extraordinaire : se
lier d’amitié avec une étoile.
Déterminé à sortir de sa solitude, il
déploie des trésors d’imagination et de
courage pour réaliser son rêve.
Espace J. Tati, salle de spectacle, 14 bis
avenue Saint Laurent, Orsay
Plein tarif : 13 €, Tarif réduit : 11€

UMUT KÖKER – PARADOXE
Vendredi 14 novembre à partir de 21h
Entre confidences personnelles sur ses
origines turques et kurdes, son enfance
dans une tour de banlieue jusqu’à son
arrivée dans un building de la Défense,
son célibat ou le racisme ambiant
Radazik , Place de la liberté, Les Ulis
Plein tarif : 12 €, Tarif réduit : 8 €

Cerebrum Kids
Samedi 22 novembre
14h - 15h ou 17h - 18h
Cerebrum Kids interroge le rapport des
enfants aux images, aux écrans, aux
fake news et aux récits de fin du monde.
Une marionnette-enfant, venue de
l’époque de la naissance de la
photographie, pose des questions
naïves, confondant image et réalité.
Scène de recherche – ENS Paris-Saclay,
4 avenue des Sciences, Gif
Plein tarif : 10 €, Enfant et étudiants
Gratuit

Sorties nature

« Rando lib »
Pour randonner en toute liberté avec

des amoureux de la nature.

12 octobre
18km St-Chéron – Le Marais – St
Maurice-Montcouronne

26 octobre
14km. Étréchy : une boucle autour de la ville

9 novembre
12 km. Les Impressionnistes de Marly à
St Germain en Laye, retour à Marly en
bus RATP.

23 novembre
16 km. Bois de Boulogne.

Plus d’informations :
https://sites.google.com/site/randolib91/
contact : randoliberte91@gmail.com

Jardin botanique Université
Paris-Saclay

Visites des collections les jeudis à 14h
Durée : 1 h 30 - 2h – Gratuit

Serre botanique, semis et boutures
6 novembre RV bâtiment 365 (serre)

Bois et écorces
13 novembre RV bâtiment 302

La taille des végétaux
20 novembre RV bâtiment 365 (serre)

Sport pour tous et en plein air
Dimanche 9 novembre et 7 décembre
10 h – 12 h
En partenariat avec l'OC Gif.
Accessible à tous, pour petits et
grands.
Rendez-vous au niveau du platane
dans le Parc de la Mairie de Gif.
Gratuit

Fête de la Récup’ du SIOM
Dimanche 12 octobre 9h - 17h
Cet événement, centré sur le recyclage
et la réduction des déchets, proposera
des ateliers, des échanges et des
exposants engagés dans l’économie
circulaire.
Déchetterie ressourcerie du Siom,
Impasse de la poudrette, Saclay

Concerts

Spectacles
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Actualités religieuses

Salle
Carrelages Maçonnerie

Salle de bainS clef en main
sanitaires

Terrasses aménagements intérieurs
Rénovation

SAS au capital de 7000 EUROS - Siret 539 944 728 00010 Intra-communautaire FR 539 944 728 000010

Port. : 06 80 25 21 94
Tél. : 01 69 29 02 40

15 rue du Vallon ‒ 91190 GIF-S/-YVETTE
Email : sas.andrade@orange.fr

Vendredis de Gif
Salle Teilhard, 13 rue Amodru, Gif/Yvette

Origine et traitement des cancers
Vendredi 07 novembre 20h30
Avec Alexis Gautreau, directeur du
département Biologie, École Polytechnique.
Cette conférence grand public abordera
l’origine moléculaire et cellulaire des
tumeurs cancéreuses et traitera des
questions du diagnostic et du pronostic.

Paul Ricoeur, un censeur du bien commun
Vendredi 28 novembre 20h30
Avec Dominique Gour

_________________

Foi et culture scientifique
Centre Teilhard de Chardin

12, rue Francis Perrin - Gif sur Yvette

La guerre des intelligences n'aura pas lieu
Mercredi 15 octobre 20h30
avec Rémi Sentis.

Le Big-bang et l'histoire de l'Univers
Mercredi 12 novembre 20h30
Avec Françoise Combes.

Les amis de l’IHES

« Les messagers de l’univers violent »
Mercredi 26 novembre à 18h30
Conférence grand public.
Avec Kumiko Kotera directrice de
l’Institut d’Astrophysique de Paris.
35 route de Chartres, Bures-sur-Yvette
Contact : Ingrid Peeters : 01 60 92 66 64
Information : www.ihes.fr
Entrée libre sur inscription : peeters@ihes.fr

Solidarité
Association les Amis du Campus

Programme « Correspondances »
Rencontrez et parrainez des étudiants
internationaux de l’université.
Contact : amiscampusorsay@orange.fr

« 1 cabas pour 1 étudiant »
Soutenez un étudiant en précarité près
de chez vous.
www.1cabaspour1etudiant.fr

E.S.A.T d’Aigrefoin
Marché de Noël et portes ouvertes
Vendredi 28 et samedi 29 novembre
de 10h à 18h
Produits maraîchers frais (de saison) &
épicerie fine, vin de l'Arche en Anjou,
objets artisanaux : couronnes de l'Avent,
bĳoux, bougies, cartes de Noël, trousses,
pochettes, foulards, céramique…
Ferme d'Aigrefoin, Saint-Rémy-lès-
Chevreuse

Ajukoby
ajukoby91@gmail.com,

www.ajukoby.org

Marché solidaire
15 novembre de 9h à 13h
Artisanat africain et produits du monde.
Marché de Bures-sur-Yvette
Concert Offenbach
30 novembre à 17h
Libre participation
Centre culturel Marcel Pagnol, Bures

La Clarté-Dieu
95 rue de paris, Orsay

Renseignements et inscription
01 69 28 45 71 ou contact@clarte-dieu.fr

Conférence : La force de la foi
Jeudi 27 novembre - 20h
Un auteur, un livre, avec le Père Joël
Menye. Libre participation

Atelier chant
Samedis 8 novembre et 13 décembre
de 15h - 17h
Mettre votre voix chantée et parlée au
service de Dieu et de la liturgie.
Ouvert aux débutants et confirmés.
Une fois par mois, 16 € la séance.

Ciné-club franciscain
projection suivie d’un commentaire et

d’un débat. Libre participation
voir programmation sur le site

www. clarte-dieu.fr

Parcours de vie chrétienne
Il est toujours temps de vous inscrire

auprès de votre paroisse.
Plus d’informations sur le site du secteur pastoral

https://secteurpastoraldelyvette.fr

Éveil à la Foi
De 3 à 6 ans (jusqu’au CP inclus), l’éveil
à la foi est animé par des parents qui
veulent faire découvrir Dieu à leur enfant.

Catéchèse
De 7 à 11 ans (du CE1 au CM2).
Accueille les enfants baptisés ou non,
pour connaître la vie et le message de
Jésus. Préparation aux sacrements de
première Communion et de
Réconciliation.

Aumônerie
Collège, lycées
L’Aumônerie de l’Enseignement Public
S’ouvrir au monde en tant que jeune
chrétien. Rencontres, célébrations,
temps forts, témoignages, préparation
aux sacrements, rassemblements
diocésains ou des jeunes d’Île de France

Yabboq
Groupe étudiants et jeunes pro
Tous les 2e samedis du mois à 19h30
après la messe de 18h à Orsay
Le 4e dimanche du mois, activités variées
dans le secteur.
Contact : Alexandre 06 11 90 06 46
Yabboq.gif@gmail.com

Catéchuménat
Devenir chrétien c’est  possible  à tout âge
Ados
pascale.moraillon@yahoo.fr
Adultes
catechumenat@secteurpastoraldelyvette.fr

Conférences Rencontre
Européenne

de Taizé

Du 28 décembre au 1er janvier
La 48e rencontre européenne de
jeunes aura lieu à Paris et en Île-
de-France
À l’invitation des Églises locales des
diverses confessions, des milliers de
jeunes de toute l’Europe, âgés de 18 à
35 ans, se retrouveront dans la prière et
le partage, dans un esprit de fête et de
fraternité. Vous êtes attendus et serez
accueillis avec joie !
taize@secteurpastoraldelyvette.fr

Amitié et Échanges
Franco-Arméniens

L’Arménie va-t-elle disparaître ?
Un conflit oublié aux portes de l’Europe
Samedi 18 octobre 16h

Frédéric Pons, grand reporter, enseignant, 
écrivain, expliquera, en s’appuyant sur son 
ouvrage, "L'Arménie va-t-elle disparaître?", 
ainsi que de nombreux entretiens et 
reportages réalisés sur place, comment 
l’Arménie, le plus ancien Etat chrétien au 
monde, est en grand danger de disparition.
Espace Val de Gif, place du chapitre, Gif
Entrée libre
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Vie pratique

Mots croisés - Problème n°120
(Raymond Potier)

Verticalement
1. L’oisillon la reçoit. 
Gaia. – 2. Note. Criait 
comme un rapace. – 3. 
Brutalise. Sous le sol. 
– 4. Renversé, il donne 
des points. Peuple de 
Djibouti. Marque le mé-
pris. – 5. Titre anglais. 
Mauvais coup. – 6. Au 
jour le jour, quand elle 
est petite. Sur Tille. – 
7. Elles peuvent lire 
Les Passerelles. – 8. 
Sur une borne. Inven-
ta. – 9. Petits traits mu-
sicaux. – 10. Pénètre. 
Production psychique.

Solution 
Sudoku 119 Solution Mots croisés n°119

 Octobre
12   Pharmacie du marché			    01 60 12 56 21

11, pl du marché, Chevry 2 -  Gif-sur-Yvette

19   Pharmacie Vallet			    01 69 01 74 01
30, rue Alfred Dubois, Marcoussis

26   Pharmacie centrale des Ulis		   01 69 07 15 52
1, rue d’Anjou, Les Ulis

 Novembre
2     Pharmacie du moulin			    01 64 46 62 93

2, r la Hacquinière, Bures-sur-Yvette

9    Grande Pharmacie de Villebon		   01 60 10 45 74
41, av. du Gen de Gaulle, Villebon-sur-Yvette	

16   Pharmacie de l’Yvette			    01 69 28 63 59
8, rue Charles de Gaulle, Orsay

23  Pharmacie de l’Abbaye			    01 69 07 75 68
6, Route de l’Abbaye, Gif-sur-Yvette

30  Pharmacie la Roche			    01 60 10 22 08
4, rue Henti Dunant, Villebon-sur-Yvette

Service de garde
	 Médecins			   Pharmacies
        appeler le15 ou le 112	               La nuit appeler le commissariat :
			                 01 64 86 17 17 / 01 69 07 88 47

Horizontalement
I. Elle peut lire Les Pas-
serelles. – II. Chercher 
à connaître. À la mode 
III. Une radio moné-
gasque. Aux bouts du 
lit – IV. Marque l’inter-
rogation. Rendre moins 
dense. – V. Elle peut 
prendre Les Passe-
relles – VI. Possédées. 
Un non sans voyelle. – 
VII. Article arabe. Amé-
nager – VIII. Anneau de 
cordage – IX. Elle aussi 
peut lire Les Passe-
relles. – X. Des objets 
recherchés en métal. 
Elle remplit la chope.

Sudoku n°120

Horizontalement
I. galipettes – II. éga-
lisait III. lacées – mat 
- IV. aces. élite – V. tet. 
inédit. – VI. IM. matoise. 
– VII. Néva. inter. – VIII. 
énigme. ère IX. ut. iule. 
an – X. verso. ST.

Verticalement
1. gélatineux. – 2. aga-
cement. – 3. lacet. VI. – 
4. îles. magie. – 5. pie. 
ia. mur. – 6. essentiels. 
– 7. ta. Léon. EO. – 8. 
timidité. – 9. étatisera. – 
10. tétèrent.

Sudoku du n° 120

9 1 7 5

7 4 1

9 3

1 9

8 9 2 6 1 7

1 4

6 8

3 6 4

1 7 9 5
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Cinéma et recette

Pour utiliser un reste de viande (bœuf 
ou veau) et du pain rassis. Peut se pré-
parer à l’avance. Prévoir une heure à 
une heure et demie de préparation.

Ingrédients pour 6 personnes environ
Soit entre 12 et 15 boulettes 

•	 Reste de viande entre 250 g et 
300 g 

•	 Environ  200 g de chair à saucisse 
•	 1 ou 2 échalotes 
•	 Persil
•	 Pain rassis (équivalent à un quart 

de baguette) 
•	 1 œuf - pour liant
•	 Un peu de farine
•	 Un peu de lait
•	 Huile de tournesol
•	 Sel et poivre

Préparation

1.	 Mettre le pain à tremper dans un 
peu de lait.

2.	 Hacher persil et échalotes.
3.	 Hacher grossièrement le reste de 

viande.
4.	 Battre l’œuf en omelette.
5.	 Mélanger (à la main) viandes, œuf, 

pain, échalotes et persil, ajouter 
sel et poivre en fonction du goût.

6.	 Mettre de l’huile dans une sau-
teuse (environ un demi centimètre) 
et faire chauffer.

7.	 Faire des boulettes à la main de la 
grosseur d’une petite mandarine et 
les rouler dans la farine.

8.	 Faire frire les boulettes et les dépo-
ser dans un plat sur un chiffon ou 
du papier absorbant pour éliminer 
l’excès d’huile.

9.	 Au moment du repas faire réchauf-
fer les boulettes doucement pen-
dant 20 minutes dans une sauce 
tomate ou une sauce piquante.

OG

Boulettes de viande - anti-gaspi

1 - Le club des miracles. Des mi-
racles vont avoir lieu sur le chemin 
de Lourdes, entre des copines irlan-
daises parties en pèlerinage. Elle 
se jugent, médisent, se disputent 
la meilleure place et vont trouver la 
solidarité, la paix et le pardon. C’est 
surtout Maggie Smith qui nous tire 
les larmes quand elle reçoit de celle 
qu’elle a trahie le geste parfois si 
difficile à faire. Un geste de réconci-
liation qui les libère toutes les deux.

2 - Quartet. C’est un film qui donne 
envie de chanter l’opéra à n’im-
porte quel âge et qui met de la joie 
au cœur. Pourtant on se demande 
comment une diva dans sa jeu-
nesse (Maggie Smith) peut aussi 

bien retrouver l’amour, le pardon 
et sa voix, elle qui autrefois avait 
abandonné son partenaire pour 
une aventure légère. Elle qui aura 
le courage de reformer au crépus-
cule de sa vie, le quatuor qui avait 
fait le succès de leur jeunesse. Ce 
film de Dustin Hoffman est une 
tendre comédie qui loue les capa-
cités, souvent oubliées, de la vieil-
lesse à se tenir dans le vent.

3 - My Old Lady. Matthias (Kevin 
Kline) et Mathilde (Maggie Smith) 
n’ont rien en commun apparem-
ment. Matthias va découvrir que 
cette vielle dame est liée à lui par la 
douleur du drame de son enfance. 
L’adultère de son père et l’adultère 
de Mathilde sont aussi à l’origine 
de la souffrance de Chloé (Kristin 
Scott Thomas). Souffrance com-
mune, ce lien entre eux, sera signe 
de pardon de ce crime d’amour. Le 
film est traité de façon légère, les 
dialogues et situations sont d’une 
vérité crue. C’est un excellent film 
qui fait aussi visiter Paris de façon 
inhabituelle. 		      

Annie Carli

Une grande actrice anglaise disparue en septembre 2024 
Il y a un an Maggie Smith disparaissait. J’ai choisi trois de ses films récents pour nous en souvenir : des 
films où conversion et pardon sont au cœur d’histoires très humaines.
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Livres

Apprendre à dire oui 

De Dorian Di Betta, 
Giffois, il est chef de projet dans l’in-
dustrie de la santé et chargé d’ensei-
gnement à la faculté de médecine de 
Sorbonne Université. 
Éditions Geresco,
Mai 2025, 123 pages. 

Ce livre propose à partir d’exemples 
concrets d’apprendre à dire oui plu-
tôt que non. Pour l’auteur, les Fran-
çais sont les champions du non, par 
culture et par éducation. Si le non sys-
tématique manque de bienveillance il 
n’est pas question de dire oui les yeux 
fermés. Il s’agit de savoir dire un oui 
réfléchi, un oui interrogateur, un oui 
respectueux, un oui qui évite les re-
grets, un oui qui ménage quelques 
fois de bonnes surprises. Si beaucoup 
d’exemples sont pris dans le monde 
de l’entreprise, ces réflexions sont tout 
aussi adaptables dans notre vie quo-
tidienne. L’auteur nous invite à chan-
ger notre mode de pensée pour avoir 
une attitude plus solidaire avec l’espoir 
d’un monde meilleur. 

OG

Espère, 
L’autobiographie
Pape François
Édition Albin Michel,
Janvier 2025, 386 pages.

Cette autobiographie, écrite avec le jour-
naliste Carlo Musso, selon le souhait du 
pape François ne devait être publiée 
qu’après sa mort. Le contexte mondial l’a 
finalement décidé à une publication de 
son vivant.
C’est le roman d’une vie habitée par une 
foi familiale, transmise par sa grand-mère, 
par ses parents. François a eu une atten-
tion toute particulière pour les migrants ; 
ses grands-parents et son père auraient 
dû être à bord du Principessa Mafalda, 
parti de Gênes pour Buenos Aires et qui a 
coulé au large du Brésil en octobre 1927 ; 
le hasard en a décidé autrement. Il en res-
tera marqué toute sa vie.
C’est un message d’espoir dans lequel 
François évoque avec sincérité et simplici-
té quelles ont été durant toute sa vie, ses 
convictions, ses passions, ses doutes, ses 
échecs, ses joies. Son pontificat comme 
sa vie ont été rythmés par son attention 
aux autres, son désir de paix et de justice.

OG

Après 
De Raphaël Meltz 

Roman,
Édition Le Tripode,
Janvier 2025, 144 pages
Illustration de couverture :
Eduard Moritz Pechuël-Loesche

Étude d’un crépuscule violet à 
Pointe-Noire, Congo, 3 octobre 
1875.
C’est l’histoire d’un mort qui vit le 
deuil de sa femme et de ses deux 
enfants. Ce sont des descrip-
tions très réelles des sensations, 
sentiments, émotions dans le si-
lence d’un présent aux côtés de 
sa veuve. Lucas est mort brutale-
ment... Ce qu’il dit, ce qu’il vit dans 
sa mort, son irréalité c’est aussi ce 
qu’a pu percevoir tout être meur-
tri par la mort accidentelle d’un 
proche. Car le mort est longtemps 
présent dans la vie de celui qui 
reste...
Ce livre tirera quelques larmes à 
certains mais ce sont des larmes 
douces.

Annie Carli

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À lire ou à relire

 Marie Renoir 
Commissaire-priseur, 

experte d'Affaire Conclue 

EXPERTISES GRACIEUSES 
ET CONFIDENTIELLES 

VENTES AUX ENCHÈRES 
SUCCESSION / PARTAGE 

 ASSURANCE

01.30.24.73.42

 UN TRÉSOR 
INSOUPÇONNÉ CHEZ VOUS ?

12 Rue Charles de Gaulle, 
78350 Jouy-en-Josas contact@trianonencheres.com

« Les Récréations de Grand-Père »
Un poème de Rabindranath Tagore

« Ton paradis, mon enfant ? Sous le ciel bleu. Ton paradis ? Dans les champs de riz. Tes vrais bonheurs ? Le long des 
chemins de montagne qui mènent à cet étang insondable, à l’ombre du tamarinier ou encore dans un coin de la grange : 
attrape-moi si tu peux ! Tes jours d’insouciance ? Au fond des sous-bois touffus, au cœur des bosquets aux fleurs rouges. 
Ton rêve de liberté ? Frémissant comme le jeune riz qui croît dans les champs. Ta gaîté joueuse ? Elle danse comme la 
houle du fleuve. Ton grand-père je suis, vieil homme à lunettes pris dans la grise toile des affaires du monde, tes jeux sont 
mes jeux, ma joie, mes récréations à moi, ton rire, la plus exquise musique de flûte jamais jouée dans mes fêtes, ta jubi-
lation, la mienne, la vivacité de tes yeux et l’allégresse de tes courses, le secret de ma propre allégresse. Tes gambades, 
tes cabrioles tout autour de ma chambre : un déluge de pure joie ; mon travail, mes livres, mes papiers : par une avalanche 
emportés ! D’un bond, tu es sur mes genoux, tes bras autour de mon cou, et c’est un ouragan de vie qui, à jamais, se lève 
dans mon cœur. Celui qui te donne ta liberté, comment opère-t-il ? Nul ne le sait. Ma liberté, tu me la donnes, tu m’apprends 
à lâcher prise. »

Extrait de « La barque d’or », 25 poèmes. Traduits du bengali par Bee Formentelli. Éditions de Corlevour, 2019.
Cet écrivain indien né et mort à Calcut-
ta a grandi dans une famille de lettrés, 
d’artistes, de réformateurs sociaux 
et religieux opposés au système de 
castes et favorables à l’amélioration 
des conditions de la femme. La mu-
sique, la littérature, le théâtre régnaient 
dans la maison familiale. 
Tagore a fréquenté plusieurs écoles. Il 
n’en a aimé aucune. Il s’y sentait en-
fermé et jugeait l’enseignement trop 
formel. L’instruction s’est poursuivie 
à domicile avec des précepteurs. Les 
deux séjours qu’il fit dans l’Himalaya 
avec son père furent une révélation : 
l’amour de Dieu, l’amour de la Nature. 

Il était âgé d’une trentaine d’années 
lorsque son père lui confia la gestion 
des propriétés familiales. Confronté à 
la misère des paysans, Tagore, sou-
cieux des hommes, fonda écoles et 
coopératives dans le respect de la tra-
dition et le goût de l’innovation.
Son œuvre littéraire est immense ; 
poésies, romans, nouvelles, pièces 
de théâtre, contes, essais, récits de 
voyage ... En 1910, il publie en benga-
li le « Gitanjali » (L’ Offrande lyrique), 
recueil de 103 poèmes qui lui valut le 
prix Nobel de littérature en 1913. Pen-
seur de l’Inde, penseur de l’universel, 
Tagore a beaucoup voyagé. Son pré-

nom, Rabindranath, signifie «  Sei-
gneur du soleil, en qui fraternisent l’est 
et l’ouest.  » Il a créé des liens avec 
d’autres cultures.
Il était aussi grand musicien et peintre 
à la fin de sa vie. 
Des drames ont marqué sa vie : la 
mort de sa femme et de trois de ses 
cinq enfants. Mais il a pu transformer 
sa souffrance en joie. Ses hymnes à 
la lumière, très présents dans l’œuvre, 
sont magnifiques. 
Tagore nous invite à la contemplation, 
à la méditation, à la recherche de la 
beauté dans le quotidien.

Christiane Manil
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guillonnet@orange.fr

PEINTURE - DECORATION
AGENCEMENT

Anne Guillou
06 59 11 24 64

Audrey Chaumuzeau
06 82 99 40 05

La confiance est un bien précieux,
confiez-nous votre projet immobilier. 

Avis de valeur offert

C’est l’automne, les pommes arrivent 
sur les étals. Vous connaissez la ving-
taine de variétés qu’on peut trouver 
dans les magasins ? Bravo ! Mais plus 
de 20 000 variétés sont répertoriées 
dans le monde dont 7 000 cultivées. 
Toutes dérivent d’un ancêtre commun, 
le pommier sauvage Malus Sieversii. Il 
existait déjà il y a 50 millions d’années 
au Kazakhstan et y pousse encore 
dans les montagnes d’Asie centrale, 
où il forme des forêts d’une grande 
diversité génétique. En effet, les pom-
miers ne sont pas ou peu autofertiles : 
pour qu’une fleur se transforme en fruit 
et produise des graines, il faut qu’elle 
soit fécondée par le pollen d’un autre 
pommier. Un arbre issu d’une pomme 
aura les caractéristiques de ses deux 
parents. Les ours, choisissant les fruits 
les plus gros et les plus sucrés, ont sé-
lectionné et disséminé les pommiers, 
bien avant les hommes. 

Après les ours, les hommes

A partir du Néolithique, avec les 
hommes, le pommier colonise ce qui 
deviendra la route de la soie puis le 
pourtour de la Méditerranée, et l’Eu-
rope. Aujourd’hui il est présent sur tous 
les continents. On produit chaque an-
née 80 millions de tonnes de pommes, 
dont la moitié en Chine. La pomme est 
le troisième fruit le plus consommé au 
monde.

A l’origine, Malus Sieversii est un 
grand arbre qui pouvait mesurer 
jusqu’à 14 mètres de haut. Aujourd’hui 
les pommiers cultivés sont beaucoup 
plus petits, généralement entre 1 et 4 

mètres. En majorité ils sont reproduits 
par greffage, un clonage qui consiste 
à prélever un bourgeon (œil à bois) 
d’une branche et à le faire pousser sur 
un porte-greffe « nanisant ». Le nouvel 
arbre aura les caractéristiques du pom-
mier sur lequel le bourgeon a été pré-
levé. Contrairement à la reproduction 
naturelle, ce mode de culture assure la 
stabilité d’une variété. 

Pommes noires et pommes de l’Estre 
Port Royal septembre 2025

D’où vient le nom de pomme ?

Le nom «  pomme  » est d’origine ro-
maine. La nymphe Pomone est une 
ancienne divinité des vergers et des 
fruits, pomum veut dire fruit. Les Ro-
mains utilisaient aussi un autre mot 
d’origine grecque, malum, pour dési-
gner un fruit. Les Gallo-Romains ont 
gardé le mot pomum féminisé en puma, 
puis pum, transformé en pomme, pour 
nommer uniquement la pomme, le fruit 
par excellence. Malum a donné Malus, 
qu’on utilise encore pour nommer le 
porte-greffes de pommier. 

Le terme malum en latin a deux signi-
fications suivant l’accent sur le « a »: 
pomme (a long) ou mal (a bref). Selon 
certains auteurs, c’est sur la base de 
cette ambiguïté que le pommier a été 
associé à l’arbre de la connaissance 
du bien et du mal, et la pomme au fruit 
défendu dans la Genèse (Gn 2, 16-
17). Mais la pomme est bien belle et 
« tentante» par elle-même. Après avoir 
croqué la pomme, Adam et Eve furent 
chassés du Paradis. 

Riche en vitamines, minéraux, fibres, 
antioxydants... La pomme a de multi-
ples vertus alimentaires, gustatives et 
même médicinales (en application aus-
si : pommade vient de pomme). 

De ces vertus, les Britanniques ont fait 
un dicton : « An apple a day keeps the 
doctor away  » (une pomme par jour 
tient le médecin au loin).

Crue, cuite, sucrée, salée ou nature, 
la pomme se déguste sous toutes ses 
formes. Et c’est la saison. 

B de Lajarte

Les croqueurs de 
pommes  

C’est une association 
nationale des ama-
teurs bénévoles pour 
la sauvegarde des 
variétés fruitières ré-

gionales, et la transmission d’un sa-
voir-faire pour les cultiver. Elle a une 
antenne régionale en Île de France.

https://www.croqueur-idf.fr/
 contact@croqueur-idf.fr

Un fruit de saison, la pomme


